
Avent Solidaire
Pendant le temps de l'Avent nous collecterons des dons de denrées alimentaires non périssables et de 
produits d'hygiène pour soutenir les étudiants en grande précarité.
Cette année nous serons en lien avec l’association étudiante TerrESStre de l'Université de Haute-Alsace à 
Mulhouse qui se chargera de partager notre collecte.
Donner quelque chose c'est un peu faire un cadeau à quelqu'un comme s'il était de notre famille.
Vous pourrez déposer vos dons dans les boîtes au fond des églises ou simplement les déposer à la Maison 
de la Communauté. Merci à tous ceux et celles qui participeront à ce geste solidaire. Nous rappelons que 
nous ne distribuerons pas de produits périmés. Beau temps de l'Avent à chacun et chacune.

Nathalie NICOLOSI pour le pôle solidarité

HORAIRES PERMANENCES D'ACCUEIL
Lundi, mardi, mercredi et vendredi de 10h à 11h30 et de 16h à 18h,

et le jeudi matin de 10h à 11h30.
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DÉCEMBRE 2024

Dimanche 1er 10h00 Ste Barbe 1ER DIM. DE L'AVENT
FÊTE PATRONALE

Samedi 7 18h00 Ste Marie

Dimanche 8
10h00 St Nicolas 2e DIM. DE L'AVENT

FÊTE PATRONALE
17h30 St Adelphe IMMACULÉE CONCEPTION 

FÊTE DES LUMIÈRES
Samedi 14 18h00 St Christophe

3e DIM. DE L'AVENT
Dimanche 15

09h30 Ste Elisabeth
11h00 Ste Barbe

Samedi 21 18h00 St Nicolas
4e DIM. DE L'AVENTDimanche 22

09h30 N.D. Mineurs
11h00 St Adelphe

Mardi 24
17h30 Léo Lagrange MESSE DE NOËL DES FAMILLES
23h30 Ste Barbe VEILLÉE ET MESSE DE MINUIT

Mercredi 25 10h00 N.D. Mineurs MESSE DU JOUR DE NOËL
Jeudi 26 10h00 N.D. Chêne MESSE St ETIENNE

Samedi 28 18h00 Ste Marie
LA SAINTE FAMILLE

Dimanche 29
9h30 Ste Elisabeth

11h00 Ste Barbe

JANVIER 2025
Mercredi 1er 10h00 N.D. Chêne Ste MARIE MÈRE DE DIEU

Samedi 4 18h00 St Christophe
ÉPIPHANIE DU SEIGNEUR

Dimanche 5
09h30 N.D. Mineurs
11h00 St Adelphe

Samedi 11 18h00 N.D. Mineurs
BAPTÊME DE JÉSUS

Dimanche 12
09h30 Ste Elisabeth
11h00 Ste Barbe

Samedi 18 18h00 Ste Marie PRIÈRE POUR L'UNITÉ DES CHRÉTIENS

Dimanche 19
08h45 St Adelphe OFFICE OEC. 80e ANNIV. LIBÉRATION
10h00 N.D. Mineurs 2e DIM. DU TEMPS ORDINAIRE

Samedi 25 18h00 St Christophe MESSE DES FAMILLES

Dimanche 26
9h30 Ste Elisabeth

11h00 Ste Barbe

FÉVRIER 2025
Samedi 1er 18h00 Ste Marie MESSE DE LA CHANDELEUR

Dimanche 2
09h30 St Nicolas 80e ANNIVERSAIRE DE LA LIBÉRATION
11h00 St Adelphe MESSE DE LA CHANDELEUR

Samedi 8 18h00 N.D. Mineurs
WEEK-END DE LA SANTÉ

Dimanche 9
09h30 Ste Elisabeth
11h00 Ste Barbe

Samedi 15 18h00 St Christophe

Dimanche 16
09h30 N.D. Mineurs
11h00 St Adelphe

Samedi 22 18h00 St Nicolas

Dimanche 23
09h30 Ste Elisabeth
11h00 Ste Barbe

MARS 2025
Samedi 1er 18h00 Ste Marie

Dimanche 2
9h30 N.D. Mineurs

11h00 St Adelphe

Mercredi 5
10h00 St Christophe CENDRES FAMILLES SANS EUCHARISTIE
19h00 Ste Marie CENDRES MESSE

AGENDA

La vie chrétienne est une vie de conversion. La vie baptismale, la vie en Christ 
mort et ressuscité, consiste à être dépouillé du vieil homme pour être revêtu 
de l’homme nouveau. Le salut en Christ renouvelle. La conversion ne se vit 
pas isolément mais au sein d’un corps qu’est l’Église où circule l’amour de 
Dieu, la charité. La conversion de l’un peut aider celle de l’autre. 
L’Année Jubilaire que le pape va ouvrir à Saint Pierre de Rome dans la nuit de 
Noël veut être une année, selon l’esprit de l’année jubilaire juive, de pardon, 
de libération et de réconciliation où le trésor de la vie charitable des saints et des 
saintes est mis à disposition de tous pour être soutenus et fortifiés en cette voie.
Le dimanche 29 décembre, l’Église qui est en Alsace, en communion avec tous les autres diocèses du 
monde, entrera à Strasbourg en Année Jubilaire. Ceux qui le pourront partiront de l’église Saint Pierre le 
Jeune à 14h30 pour se rendre à la cathédrale où sera célébrée à 15h00 la messe d’ouverture du Jubilé.
Le pèlerinage est un incontournable d’une Année Jubilaire. Notre équipe d’animation pastorale réfléchit 
à une proposition pour notre Communauté de Paroisses, probablement deux jours avec une nuitée. Plus 
d’informations à ce sujet vous parviendront dès que possible.
Mais vous pouvez d’ores et déjà porter ce projet dans la prière.	  Abbé Jonathan

Une Année Jubilaire en vue !

Noël : Dieu vient
chez nous !

Solidarité CARITAS, Messe de Noël des familles :
Lors de cette messe, nous sommes invités à apporter un don pour les familles les plus 
démunies de notre communauté de paroisses : produit d’hygiène, change pour bébé, crayons 
de couleur, coloriage… Pas de produits alimentaires. Caritas se chargera de distribuer vos 
dons. Venez nombreux partager un moment de convivialité !

Repas au profit des paroisses de la Cté Sel de la terre
Déjeuner festif (spaghetti bolognaise), dansant et musical au profit 
des 7 clochers de la Communauté de Paroisses.
Dimanche 2 mars 2025 à 12h à l’Espace Léo Lagrange, 
à Wittenheim.
Inscriptions avant le 15 février 2025, confirmées par paiement. 
(20 € adulte / 10 € enfant)
Détails à venir sur le site :
https://paroisses-catholiques-sel-de-la-terre.fr/

Scannez le QR Code ci-dessus 
pour retrouver toute la 
programmation de l'Avent 
et Noël 2024 et 2025.

Ouverture de l’église Ste Barbe et visite de la crèche 
de 14h à 18h :
•	 Le dimanche 15 décembre
•	 Les dimanches 5-12-19-26 janvier
•	 Le dimanche 2 février

Ouverture quotidienne de l’église et visite de la crèche
pendant les vacances scolaires de 14h à 18h :
•	 Du samedi 21 décembre au dimanche 5 janvier

Le Père Francisco fait parler la crèche, 45 minutes :
•	 Le dimanche 22 décembre à 15h et 16h
•	 Le dimanche 29 décembre à 15h et 16h
•	 Le mercredi 1er janvier à 15h et 16h

Avent et Noël 2024 Réjouissances !



LA VIE DE NOTRE COMMUNAUTÉÉDITO

Comment le sapin devint un arbre de Noël
Pas de Noël sans sapin ! 

Qu’il soit naturel et répande dans la pièce une bonne 
odeur de résine ou artificiel, qu’il soit grand ou petit, 
vert ou blanc, garni de boules ou de guirlandes 
électriques, de bougies, de bonbons ou de cadeaux, 
vous êtes-vous jamais demandé pourquoi c'est cet 
arbre-là et non un autre qui a été choisi pour faire un 
arbre de Noël ?

Lorsqu’il trône au centre de la pièce, tout paré du bas 
au faîte d’étoiles, de cheveux d’anges, de lumières, il 
semble tellement majestueux, qu’il est bien difficile 
de deviner qu’il est en vérité le plus modeste de tous 
les arbres. Et c’est justement à cause de sa modestie 
qu'il a été choisi pour apporter la joie de Noël 
aux petits et aux grands. C'est ce que ce conte 
raconte :

Lorsque l'Enfant Jésus naquit, il y eut dans le 
monde, une grande effervescence. Toutes 
les choses animées en eurent une joie 
immense. Chaque jour, des gens venaient 
de partout pour voir le petit enfant, et 
lui apporter d'humbles présents. A 
proximité de l'étable où il était né, 
se trouvaient trois arbres : un 
palmier, un olivier et un sapin. En 
voyant passer tous ces gens sous 
leurs branches, l’envie leur prit 
de donner, eux aussi, quelque 
chose à l'Enfant Jésus.

- Je vais prendre ma plus 
grande palme, dit le palmier, 
et je la mettrai près de la 
crèche, pour éventer 
doucement le Petit 
Enfant.

- Moi, je presserai mes 
olives pour oindre ses 
petits pieds, dit l'olivier.

- Mais moi, que puis-je donner à l'Enfant ? demanda 
le sapin.

- Toi, dirent les deux autres, mais tu n’as rien à offrir. 
Tes aiguilles pointues piqueraient le Bébé, et tes 
larmes sont résineuses, elles sentent et collent bien 
trop fort.

Le pauvre sapin se sentit très malheureux et il dit avec 
tristesse :

- Vous avez raison. Je n'ai rien d'assez bon pour être 
offert au Petit Enfant.

Un ange qui se tenait là, tout près, immobile, entendit 
ce qui se passait. Il eut pitié du sapin, tellement 
humble et dépourvu d'envie et il résolut de l'aider.

Dans le ciel, l’une après l’autre, les étoiles 
s’allumaient et commençaient à briller sous la 

voûte. L'ange alla demander à quelques-unes 
d’entre elles de descendre et de se poser sur les 
branches du sapin. Elles le firent volontiers et 

l’arbre se trouva tout illuminé. 

De l'endroit où il était couché, le Petit Jésus 
pouvait voir l’arbre et ses yeux se mirent 

à briller devant les belles lumières. Le 
sapin s’en trouva tout réjoui.

Bien longtemps plus tard, les gens, 
qui ne connaissaient pas cette 

histoire, prirent l'habitude 
de faire briller dans chaque 
maison, la veille de Noël, un 

sapin tout garni de bougies 
allumées, tout pareil à celui qui 

avait brillé devant la crèche.

Et c'est ainsi que le 
sapin fut récompensé de 
son humilité. Il n’existe 
certainement aucun autre 
arbre qui éclaire autant de 
visages heureux ! 

Conte de tradition orale

Qui est  Marc Glasser, diacre permanent qui 
a rejoint notre Communauté ? - Interview
Pourriez-vous vous présenter ? 

Je m'appelle Marc 
Glasser et suis né à 
Mulhouse le 27 juin 
1954 de parents bas-
rhinois (eh oui, nul 
n'est parfait, si ce 
n’est Dieu seul). Avec 
mon frère, nous avons 
grandi à Riedisheim et 
avons été, à la suite 

de nos parents, des fidèles de la paroisse luthérienne 
Saint Martin, rue du Saule à Mulhouse. 

Je suis diacre permanent dans l’église catholique 
par la grâce de Dieu... et un peu aussi celle de mon 
épouse Catherine. Catholique « pure souche » et 
choriste passionnée, elle m'a entraîné, à travers le 
chant, dans la pratique dominicale que j'avais un peu 
abandonnée dans mon parcours de jeune adulte. 
C'est à ce moment-là que j'ai demandé et obtenu 
l'hospitalité eucharistique pour vivre pleinement, 
aux côté de Catherine, les offices du dimanche. Ceci 
n'a pas manqué d'attirer l'attention de l'abbé Jean-
Marie, le curé, qui a vu en moi un possible président 
de conseil de fabrique… tout protestant que j'étais. 

Avec la bénédiction de l’évêque, j'ai accepté cette 
première mission « catholique », très touché par 
l'accueil qui m'était fait. Mais, vous imaginez bien 
que cela n'allait pas en rester là... on donne le petit 
doigt au Seigneur et... on finit en EAP  (une des 
premières à avoir vu le jour dans le réaménagement 
pastoral). C'était dans la Vallée Noble où nous avions 
élu domicile. 

Au moment de la reconnaissance de la communauté 
de paroisses, Jean-Pierre Fohrer, vicaire épiscopal, me 
prend à part et me dit à l'oreille : « j'ai un problème ! 
Tu es toujours protestant ? ». Je lui dis que oui !.. .et 
réalise à ce moment-là que ce chemin parcouru fait 
de moi un signe vivant d'unité. La question n'est pas 

tant d'être protestant ou catholique, mais bien de 
vivre à la suite du Christ qui nous appelle, et de le 
vivre en communauté. C'est tout naturellement que 
je reçois le sacrement de confirmation catholique 
tout en restant dans un lien très fraternel avec ma 
communauté d'origine et ma famille. 

Ma famille aujourd'hui, après que mes parents aient 
rejoint le Seigneur, c'est mon frère Jean-Jacques et 
sa famille et surtout Catherine mon épouse, nos 4 
grands garçons de 43, 41, 39 et 38 ans et nos 7 petits 
enfants.

C'est l'abbé Jean-Marie qui m'appelle au diaconat 
et je suis ordonné diacre permanent le 10 octobre 
2009 en la cathédrale de Strasbourg. Je vis d'abord 
cette mission dans mon travail (où j'étais commercial 
dans le milieu médical avant de créer une entreprise), 
mais aussi comme visiteur de malades à l'EHPAD de 
Soultzmatt et finalement comme aumônier à plein 
temps au Centre Hospitalier Spécialisé de Rouffach 
pendant 8 ans. Aujourd'hui à la retraite, je viens 
prendre goût au « Sel de la Terre » et j'attends d'être 
confirmé dans ma nouvelle mission.

Selon vous, qu'est-ce qui vous caractérise ? 
Je crois être un rêveur amoureux de la nature... et de 
ma femme, un passionné de Dieu que je découvre 
dans la « pâte humaine ». J'essaie de le rejoindre 
dans mes engagements, au service du diaconat 
permanent, et dans le monde associatif... Pour en 
savoir plus il faudra venir me voir, je ne vais pas tout 
dévoiler ici !

Quel message souhaitez-vous adresser à la 
communauté qui vous accueille ?
Je suis impatient de découvrir toutes les richesses 
de la communauté que j'ai rejointe, et compte sur 
chacun de vous pour me faire découvrir tous les 
trésors qu'elle abrite ; ils sont certainement très 
nombreux. Dans l’impatience des belles rencontres 
à venir...

Hopla ! Mache's güat ! Bes bàld ! Unser Heiland esch 
unser Lawa !	 Marc

En ce début du temps de l’Avent, aux portes de Noël, 
vous recevez ce nouveau numéro du 7info. L’image qui 
illustre sa couverture peut surprendre, du moins ne 
devrait pas laisser indifférent : une simple mangeoire 
remplie de foin.
Aucun faste, aucune pompe, aucune beauté... en total 
décalage avec l’accroche : Dieu vient chez nous ! Cette 
mangeoire suggère plutôt la pauvreté, le dénuement, 
le dérisoire. Il y a là toute une théologie, une riche 
théologie de la mangeoire, quelque chose qu’à travers 
elle, on saisit de Dieu.
Sa venue, d’abord par son incarnation dans le sein de 
la Vierge Marie (il a pris chair de notre chair), puis par 
sa naissance dans une grotte à bestiaux sombre et 
sale à Bethléem (il n’y avait pas de place pour lui (cf. Lc 
2, 7)), est discrète, passe quasiment inaperçue.
Il est celui qui a accepté d’être celui pour qui il n’y a 
pas de place afin que TOUS en aient une.
Derrière toute la « magie de Noël » dans laquelle le 
monde se drape le temps de quelques semaines, il 
y a la réalité humaine, le concret de notre histoire, 
avec ses richesses mais aussi ses pauvretés, ses 
extrêmes pauvretés : chemins d’impasse empruntés, 
violences, égoïsmes, mensonges, dureté du cœur, 
division, malice... Cette « magie de Noël » ne parvient 
pas à atteindre les profondeurs de notre être pour 
le retourner. En revanche, l’extrême humilité de la 
crèche où Dieu manifeste son amour pour TOUT 
homme, même celui qui pense être perdu, est, elle, 
saisissante. Elle fait naître une joie à nul autre pareil, 

les pauvres (que nous sommes en fait tous) chantent, 
exultent.
La mangeoire vide nous rappelle aussi que la fête de 
Noël n’est pas pour tout de suite. Il y a d’abord l’Avent, 
ce temps d’attente qui n’est pas celle (impatiente des 
enfants) du réveillon de Noël. Bien plus qu’un « simple 
temps de préparation » aux fêtes de la Nativité, l’Avent 
est la manière avec laquelle les chrétiens vivent le 
temps : dans l’attente de la venue (adventus) du Christ 
dans sa gloire (il s’est abaissé... Dieu l’a exalté (cf. Ph 
2, 8-9)). Attente très joyeuse, car cette venue, à la 
fin des temps, ne sera pas une destruction mais un 
accomplissement.
« Comme un veilleur attend l’aurore », ainsi sommes-
nous appelés à vivre ce temps de l’Avent 2024. 
Pour aller dans ce sens, une proposition singulière 
est faite pour notre communauté de paroisses les 
mardis 3, 10 et 17 décembre. Retrouvons-nous 
à 07h30 à la chapelle de l’église Ste Marie pour 
prier les matines (office des laudes et des lectures) 
à la lueur de la bougie. A 08h30, la messe aura lieu 
comme à l’accoutumée. A son issue, la maison de la 
communauté ouvrira ses portes pour une collation 
fraternelle autour d’une boisson chaude et d’un 
manala tout frais.
Beau temps d’Avent à tous et à toutes ! Paisible Noël 
dans la simplicité et la louange !
VIENS SEIGNEUR JÉSUS !

Abbé Jonathan, votre curé

Dans l’après-midi du 1er novembre, déjà tournées vers 
le jour d’après, « jour des défunts », des personnes de 
notre communauté de paroisses et d’ailleurs se sont 
retrouvées au cimetière sud de Kingersheim pour 
un temps de prière. Cimetière, c’est ainsi que nous 
nommons les lieux de sépultures, mais ils ne se sont 
pas toujours appelés ainsi.

Dans le monde païen, dans lequel les premiers 
chrétiens vivaient, les lieux de sépultures s’appelaient 
nécropole, du grec nekropolis, littéralement la cité 
des morts. En effet, dans « l’univers » païen, il y 
avait d’un côté le monde des morts et de l’autre le 
monde des vivants et c’est la raison pour laquelle la 
nécropole était toujours située hors de la ville, hors 
les murs.

La foi chrétienne en la résurrection est venue 
bouleverser cette vision des choses. Le Christ est 
le premier-né d’entre les morts, sur lui la mort n’a 
plus aucun pouvoir. C’est pourquoi, les chrétiens 
n’espèrent pas en une vie après la mort mais en une 
vie libérée de la mort, la vie éternelle. Les premiers 
chrétiens ont donc par conséquent estimé que l’usage 
du mot nécropole n’était pas approprié pour qualifier 

leurs lieux de sépultures. Il sera remplacé par celui 
de cimetière, du grec koimêtêrion qui se traduit par 
dortoir. Car à la ressemblance de celui qui au matin 
lorsque le soleil se lève sort du sommeil, ainsi celui 
dont on a respectueusement enfoui au cimetière ce 
qui fut sa « matérialité » parce que mort n’est pas 
appelé à demeurer dans cet état mais à en sortir. 

Le mystère du Christ mort et ressuscité change tout. 
Il n’y a pas d’un côté le monde des morts et de l’autre 
le monde des vivants. Il n’y a qu’un seul monde, 
le monde des vivants : l’Eglise, en pèlerinage, en 
purification, en gloire. Tous ses membres sont pleins 
d’espérance et tous solidaires, unis entre eux par la 
charité vivifiante du Christ ressuscité. Alors que le 
païen cherchait à entrer en contact avec le monde 
des morts par toutes sortes de pratiques occultes 
vaines, le chrétien quant à lui vit dans la célébration 
de l’eucharistie, de la pâque du Christ, une proximité 
mystérieuse mais bien réelle, une communion dans 
l’amour, avec ceux qui se sont endormis dans la mort.

Avec le Christ, la cité des morts devient dortoir dans 
l’attente de la résurrection bienheureuse. Victoire de 
la Vie ! 	 Abbé Jonathan

1er et 2 novembre
Cimetière ou comment la Foi chrétienne nomme les choses

« Le KT Vacances c’est un endroit pour se réunir, 
jouer ensemble et apprendre l’histoire de Jésus. 
J’aime les activités, revoir mes amis et apprendre 
de nouvelles choses. » 	 Alexia 
« C’est ma première fois ! J’aime les activités pour 
chercher et découvrir des personnages et jouer 
avec mes amis. » 	 Lucie
« Je viens parce que j’aime Jésus et Dieu ; je 
rencontre mes amis et j’apprends des choses » 	
	 Line

« Ce qui me plaît, c’est qu’on se fait de nouveaux 
amis. On découvre des nouveaux personnages 
religieux et grâce à ça, quand je vais dans une 
église pour prier et qu’on me parle d’un de ces 
personnages, je connais son histoire, ce qu’il a 
fait… » 	 Théo 
« Je viens à chaque fois ! On se fait de nouveaux 
amis, on fait des bricolages, des trucs chouettes et 
quand on est ensemble ça me rend heureuse. On 
fait à chaque fois des découvertes. Là, aujourd’hui, 
j’ai découvert Ste Bernadette ! » 	 Elis

Le « KT Vacances » c’est les enfants qui en parlent le mieux :

Ce mardi 22 octobre, 26 enfants se sont retrouvés 
au foyer et à l’église Notre-Dame des Mineurs pour 
découvrir différents Saints et Saintes et surtout que 
la Sainteté est possible pour tous. 
Réunis en équipe, ils ont relevé des défis : le passe 
ballon, le crayon participatif, la course à l’œuf, à 
chaque défi, ils recevaient un morceau de la carte 

d’identité d’un Saint ou d’une Sainte. Puis chaque 
équipe sous forme de saynète, a fait découvrir 
aux autres « son(sa) Saint(e) » : Ste Bernadette – 
St Dominique Savio – St Don Bosco – St François 
d’Assise – Ste Thérèse de Lisieux. Chacun a 
confectionné un vitrail et est reparti avec son livret 
souvenir… 

KT Vacances « La Toussaint : être Saint toute une aventure ! »

Pour qui sonne le glas ?
Pour parodier ce titre d’un film américain sorti en 1943, tiré du roman d’Ernest 
Hemingway, c’est une question que peuvent se poser les habitants de Ruelisheim 
autour de l’église Saint Nicolas.
La tradition de faire sonner le glas est maintenue jusqu’à aujourd’hui.
Le glas (sonnerie de cloches codifiée) annonce le décès d’une personne du village 
lorsque la communauté catholique en a été informée et qu’il y aura une célébration 
des funérailles.
Quand ? 
Le plus souvent vers 10h du matin, une fois qu’on en a été informé.
Comment ?
•	 Pour le décès d’un homme, à Ruelisheim, la tradition est la suivante. On actionne d’abord la première 

cloche, (la plus grande, qui a le son le plus grave), pendant 30 secondes. On actionne alors la 
deuxième. Et enfin, 30 secondes plus tard, on fait retentir la troisième, la plus petite. Le tout dure 
environ 10 minutes.

•	 Pour annoncer le décès d’une femme, on actionne d’abord la deuxième, puis la troisième.
•	 Enfin, pour un enfant, c’est uniquement la troisième cloche qu’on fera retentir.

Les cloches sonnent aussi tous les jours de célébration, à toute volée pour les baptêmes et les mariages. 
Elles introduisent aussi l’entrée dans le temps de l’Avent, du Carême ou tout autre événement à la demande 
du diocèse de Strasbourg.	 J.M. DUS

INFORMATIONS

Invitation à la fête des lumières  - Immaculée Conception
Dimanche 8 décembre 2024
Rendez-vous à 17h30
à l’église St Adelphe, rue de Hirschau - Kingersheim 
Au programme :
•	 Procession aux flambeaux jusqu'à la grotte de Lourdes

(les flambeaux seront fournis)
•	 Temps de prière
•	 Manala, chocolat chaud

et jus de pommes chaud


